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LE Comité nationald'éthique a tenu sa pre-mière réunion de l'année2017 samedi dernier, audomicile d'un de sesmembres à Libreville.Occasion pour ces der-niers de plancher surtrois projets de re-cherche soumis à leurappréciation. Deux vien-nent des chercheurs duCentre international derecherches médicales deFranceville (CIRMF), etun du Centre de re-cherches médicales de

Lambaréné (Cermel). Les deux premièresétudes ayant déjà étévues antérieurement parcet organe de régulation,c'est surtout le projetissu de Lambaréné qui atenu les uns et les autresen haleine. Son intitulé :"Efficacité et innocuité
des combinaisons Arte-
mether/ Lunefantrine et
Artesunate/ Amodia-
quine pour le traitement
de paludisme à Plasmo-
dium facliparum compli-
qué à Lambaréné,
Moyen-Ogooué, au
Gabon". Soit un projet derecherche qui entend «
évaluer l’efficacité et l’in-
nocuité d’une combinai-
son thérapeutique

adoptée par le ministère
de la Santé depuis 2003
pour le traitement du pa-
ludisme non compliqué

au Gabon.» C'est ainsi que l'a résuméle Dr Jeannot Zinsou, unde ses investigateurs. Il a

défendu ce projet prèsd'une heure durant faceaux membres du Comiténational d'éthique. Les-quels, issus de disci-plines diverses,  n'ontpas manqué de l'interro-ger sur les contoursscientifiques, éthiques,moraux et même cultu-rels de son étude enperspective. Le Comité ahuit jours pour donnerson avis favorable ou paspour le démarrage decette étude. Mais déjà, leDr Jeannot Zinsou s'estdit confiant pour la suite.Revenant sur les mis-sions du Comitéd'éthique, son président,le Dr Pierre-Blaise Mat-siegui, a donné l'explica-

tion suivante: « il a en
charge de faire l’examen
des projets de recherches
pour accompagner les
chercheurs dans la nor-
malisation de leurs tra-
vaux. Nous (les membres,NDLR) avons pour rôle
d’être l’œil et l’oreille de
l’Etat auprès des cher-
cheurs. Nous examinons
leurs projets de recherche
pour vérifier qu'ils sont en
conformité avec les lois,
avec la norme de la re-
cherche et avec avec les
aspects culturels du pays.
Et, bien entendu, nous
n'oublions pas de vérifier
la véracité scientifique
d'un projet d'étude sou-
mis à notre apprécia-
tion.»

Trois projets sur la table du Comité national d'éthique
Recherche scientifique
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Les membres du Comité national d'éthique, dont le
président (c), Pierre Blaise Matsiégui, planchant sur

un projet de recherche samedi dernier.
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Citibank et Junior Achieve-
ment Gabon se sont mis en
commun, dans un Pro-
gramme éducatif intitulé
''Notre quartier''. Il s'agit
d'initier des élèves, âgés
de 6  à 12 ans, aux notions
de l'économie, via le fonc-
tionnement d'une collecti-
vité.

LE programme ''Notrequartier'' initié par l'asso-ciation Junior Achievement(JA) Gabon, en partenariatavec Citibank, permet auxélèves âgés de 6 à 12 ans,des écoles primaires, es-sentiellement publiques,de découvrir, d’un point devue économique et social,leur environnement quoti-dien, leur quartier. « Il
s'agit, en clair, d'initier les
jeunes aux notions écono-
miques à travers le fonc-
tionnement d'une
collectivité», a précisé unresponsable de JA Gabon.C'est le vendredi 27 janvierdernier que Junior Achie-

Initiation des écoliers aux notions économiques
Éducation

R.H.A
Libreville/Gabon Signature de la

convention de
mise en oeuvre du
programme
''Notre quartier''
par Eliane Pam-
boud (g) et Radia
Garrigues...

... en présence de
la directrice géné-

rale de Citibank
Gabon, Juliette

Weisflog.
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vement Gabon et Citibankont officialisé leur partena-riat avec le ministère del'Éducation nationale, envue du lancement effectifdu programme éducatif''Notre quartier'' .Cette ren-contre, au siège librevilloisde JA Gabon, a été formali-sée par la signature de laconvention de mise enœuvre du programmeentre Eliane Pamboud, di-rectrice d'Académie pro-vinciale de l'Estuaire, etRadia Garrigues, directriceexécutive de Junior Achie-vement Gabon, en présence de Juliette Weisflog, direc-trice générale de CitibankGabon. ''Notre quartier'' permet, enclair, aux enfants de décou-vrir le monde économique

qui les entoure, d'appré-hender le rôle du servicepublic et la notion de l’im-pôt, d'identifier les besoinsd’un territoire et y apporterdes réponses, de compren-dre à quoi sert la circula-tion de l’argent, d'acquérirles notions de citoyennetéen encourageant la prise deparole en public ainsi quele travail en équipe. Pour la directrice provin-ciale d'Académie de l'Es-tuaire, « l’approche par les
compétences est en phase
avec les programmes en vi-
gueur dans nos écoles. Cette

approche consiste à centrer
les apprentissages sur le dé-
veloppement de compé-
tences nécessaires à
l’accomplissement de
tâches, là où les approches
traditionnelles organisent
les activités d’apprentissage
en se focalisant essentielle-
ment sur les savoirs.»L’apprentissage des élèvesse fera, de façon ludique, àtravers des ateliers, desjeux de rôles, des jeux édu-catifs, des projets collectifset des excursions dans di-verses institutions, avec laparticipation des inspec-teurs pédagogiques du mi-nistère de l’Educationnationale, des enseignantsdes écoles, des facilitateursde JA Gabon, ainsi que desemployés volontaires deCitibank Gabon. Avec pourobjectif de faire découvrir,d'un point de vue écono-mique et social, les interac-tions entre diversesactivités au sein d’un quar-tier.Au total, plus de 900 élèvesprendront part, dans lesprochaines semaines, àcette exaltante campagneéducative.

FINIES les vacances pourles enseignants, enca-dreurs et étudiants de laFaculté de théologie desAssemblées de Dieu(Fatad), antenne duGabon. Les concernés ontrenoué avec le chemin del’école, le mardi 31 janvierdernier, sous le regard denombreux dirigeants dontle président des Assem-blées de Dieu du Gabon(ADG), le révérend apôtreJude Benjamin N’gouwa. 
Dans son mot introductif,le pasteur Yves Mam-foumbi Ikapi, en sa doublequalité d’enseignant et dedoyen académique, a sou-ligné: «la présente cérémo-
nie est organisée à

l’occasion de la reprise des
cours pour la première ses-
sion des 2e années de théo-
logie. Deux modules seront
traités durant trois se-
maines, sous la supervision
des responsables des As-

semblées de Dieu du Gabon
(ADG) ». A noter que ces deux thé-matiques portent sur '' Le
mariage et la famille ainsi
que les cours d’anglais'',dispensés respectivement

par le pasteur Yves Mam-foumbi Ikapi et le docteurNatalie Ogandanga. Aussi,le doyen académique a-t-ilannoncé la tenue d’uneautre session de six se-maines, à partir d’avril

prochain. Dans son déroulement, ilest prévu l’organisationdes tests pour l’admissiond’une autre vague d’étu-diants de tous bords, en-tendu que la Faculté dethéologie de Libreville estdésormais ouverte auxcandidats venant d’autrescongrégations.La sérénité affichée par lesapprenants et le corpsprofessoral laisse dire àplus d’un observateur quel’année est engagée sousdes bons auspices au seindes Assemblées de Dieudu Gabon.

Sous de bons auspices
Enseignement supérieur/Rentrée de la Faculté de théologie des Assemblées de Dieu (Fatad) de Libreville.
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Libreville/Gabon

Des pasteurs-étudiants en séance de cours.
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Quelques étudiants et formateurs de la faculté de
théologie des ADG.
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Une phase de la formation des enseignants.
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